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Dans l’ho mélie que j’a vais pro noncée lors de mon ins tal la tion comme évêque
du dio cèse d’Alexan dria-Corn wall il y a presque trois ans, j’a vais af fir mé au
su jet des Fils de Marie pré sents dans notre dio cèse : « J’ai me rais sim ple ment
dire que j’ai eu l’oc ca sion de ren con trer briè ve ment les deux Éric, Da niel et Gil -
les, et que je les ai tous trou vés fort sym pa thi ques. J’ai hâte de pou voir m’as -
seoir plus lon gue ment avec eux afin de mieux les connaître. De nom breux prê -
tres ap pré cient leur mi nis tère au sein de notre dio cèse, comme aus si beau -
coup de leurs pa rois siens et pa rois sien nes. J’es père pou voir as su rer leur
place par mi nous, en ac cord avec leur com mis saire pon ti fi cal, Mgr Gil les Ca -
za bon, et dans l’u ni té de la foi ca tho lique que je dois as su rer en tant qu ’é vêque 
dio cé sain. »

Dans l’in ter valle, le Père Éric Roy a été rem pla cé par le Père Luc Beau dette
comme su pé rieur lo cal des Fils de Marie. Mon im pres sion de meure la même :
je continue à les trou ver sym pa thi ques. Encore plus, j’ai ap pris à connaître
leur zèle au mi nis tère, leur amour du Christ, leur es prit de gé né ro si té, leur vie
de prière in tense, leur dé sir de col la bo rer avec moi au ser vice de notre église
dio cé saine. 

Il y a eu un autre chan ge ment : Mgr Ter rence Pren der gast, ar che vêque de Ha li -
fax, a rem pla cé Mgr Gil les Ca za bon comme com mis saire pon ti fi cal des Fils de
Marie. Le com mis saire apos to lique, comme l’in dique le titre, est nom mé di rec -
te ment par le Pape pour di ri ger la vie d’un groupe de re li gieux. Quoique les Fils 
de Marie ne sont pas ca no ni que ment ins ti tués comme com mu nau té re li -
gieuse, le Saint-Siège a jugé bon de se ser vir de cette ap proche pour ten ter de
ré gler les pro blè mes ca no ni ques et les am bi guï tés doc tri na les qui rè gnent au -
tour d’eux. C’est avec l’as sen ti ment de Mgr Pren der gast que les Fils de Marie
ont conti nué à exer cer leur mi nis tère dans notre dio cèse. Ain si, leur « place
par mi nous » a été as surée « en ac cord avec leur com mis saire apos to lique. » 

Par contre, j’a vais af fir mé que tout ceci de vait se faire « dans l’u ni té de la foi
ca tho lique que je dois as su rer en tant qu ’é vêque dio cé sain. » C’est par rap port 
à cette uni té de la foi que j’ai ré cem ment pris des dé ci sions que j’ai me rais
vous ex pli quer.

Des pro blè mes au tour des Fils de Marie 

Les Fils de Marie sont as so ciés à l’Armée de Marie, fondée par Mme Marie-
Paule Gi guère et ins pirée par ses ex pé rien ces mys ti ques. Il ne me re vient pas
de me pro non cer sur l’o ri gine de ces ex pé rien ces, mais les in ter pré ta tions
 qu’on en a fai tes et les théo ries qu ’on en a ex tra po lées sont sou vent dif fi ci le -
ment conci lia bles avec la Tra di tion ca tho lique. Ces in ter pré ta tions et théo ries
cir cu lent li bre ment dans l’Armée de Marie par le moyen de leur jour nal « Le
Royaume. » Voi là une des rai sons pour les quel les les évê ques du Ca na da,
après avoir consul té la Con gré ga tion de la Doc trine de la Foi dont le Car di nal
Rat zin ger était alors le pré fet, ont dé cré té une note doc tri nale en 2001 dé cla -
rant que l’Armée de Marie ne peut pas être consi dérée une as so cia tion ca tho -
lique.

Sans doute, il y a de bons as pects à l’Armée de Marie : la dé vo tion ma riale, l’a -
mour de l’Eu cha ristie, le res pect de la prê trise, l’at ten tion aux en sei gne ments
du Pape, pour ne nom mer que ceux-là. J’ai l’im pres sion que la grande ma jo ri té 
des gens qui gra vi tent au tour de l’Armée de Marie ont été at ti rés par ces as -
pects et y ont trou vé un lieu de res sour ce ment pour leur foi. 

Mal heu reu se ment, il n’y a pas que ces bons as pects à l’Armée de Marie. À par -
tir des tex tes où Mme Gi guère dé crit ses nom breu ses ex pé rien ces mys ti ques
(qui, par ail leurs, n’ont ja mais été re con nues au then ti ques par les au to ri tés
com pé ten tes de l’Église), des mem bres de l’Armée de Marie ont dé ve lop pé
toute une série d’en sei gne ments qui po sent de sé rieu ses ques tions. Entre au -
tres, M. Marc Bos quart a écrit de nom breux li vres et ar ti cles en ce sens. 

M. Bos quart croit que Mme Gi guère est à Marie de Na za reth ce que Jé sus-
Christ est à Dieu le Père. À par tir de cette convic tion, il dé duit toute une série
de croyan ces :

- qu ’il y a une per sonne fé mi nine, « l’Imma culée, » qui par tage l’é ter ni té de
Dieu; 

- que Dieu le Père a fé con dé cette Imma culée pour créer le monde; 

- que cette Imma culée a été in carnée en Marie de Na za reth, qui elle-même est
donc plus qu ’une simple femme : di vine, elle par ta ge rait avec Dieu cer tains at -
tri buts di vins;

- que cette Imma culée au jourd ’hui est réin carnée en Mme Gi guère;

- que cette der nière est en train de com plé ter la ré demp tion qui a été inau gurée 
par Jé sus-Christ et qu ’elle est l’é qui va lent fé mi nin du Ré demp teur;

- que Mme Gi guère par ti cipe à l’Eu cha ristie au même titre que Jé sus-Christ; 

- qu ’on peut conce voir la di vi ni té comme une « quin ter ni té » dans la quelle se
re trou ve raient non seu le ment le Père, le Fils et l’Esprit-Saint, mais aus si Marie
de Na za reth et Marie-Paule Gi guère. 

Le pre mier, le troi sième et le qua trième point que je viens de nom mer ont tous
été ex pli ci te ment condam nés par la note doc tri nale des évê ques du Ca na da au 
su jet de l’Armée. Je consi dère les au tres points tout aus si er ro nés. De tel les
croyan ces, in com pa ti bles avec la foi ca tho lique, sont hé ré ti ques. 

Plu sieurs mem bres de l’Armée de Marie ne connais sent pas ces en sei gne -
ments; ou s’ils les connais sent, ne les voient pas comme es sen tiels au mou ve -
ment. Pour tant, un mou ve ment qui se veut ca tho lique ne peut conti nuer à to lé -
rer des en sei gne ments hé ré ti ques. Les res pon sa bles de l’Armée de Marie
n’ont ja mais ac cep té la dé ci sion des évê ques et, jus qu ’à ce jour, conti nuent à
per mettre que soient pu bliés dans leur jour nal de tels pro pos. 

La si tua tion à Alexan dria-Corn wall

De puis qu ’il est com mis saire pon ti fi cal, Mgr Pren der gast s’est éver tué à faire

avan cer le dos sier des Fils de Marie dans le res pect tant de la vé ri té que des
per son nes. En li sant « Le Royaume, » on voit que tou tes ses pro po si tions, tou -
tes ses pis tes de so lu tion ont été re je tées par les res pon sa bles des Fils de
Marie. Ré cem ment, Mgr Pren der gast a de man dé au nom de l’o béis sance qui
lui est due en tant que re pré sen tant per son nel du Pape qu ’on cesse la dé vo -
tion à la Dame de tous les Peu ples (dé vo tion fondée sur de sup po sées ap pa ri -
tions ma ria les à Amster dam, et qu ’on dit ac com plies par Mme Gi guère).
Encore une fois, les res pon sa bles des Fils de Marie ont re fu sé.

De vant ce re fus, il me re ve nait d’in ter ve nir au ni veau lo cal. J’ai ren con tré les
Fils de Marie pré sents dans le dio cèse : les Pè res Éric Ro bi chaud, Da niel Gau -
thier, Gil les De vaux et Luc Beau dette. Le Père Éric Roy, su pé rieur gé né ral des
Fils de Marie, était aus si pré sent. J’ai mis une condi tion à leur pré sence
continue dans le dio cèse : la si gna ture d’un do cu ment dans le quel ils pro cla -
me raient la foi ca tho lique, re jet te raient pu bli que ment les en sei gne ments hé ré -
ti ques de Marc Bos quart et re con naî traient l’au to ri té de la note doc tri nale des
évê ques ca na diens. J’ai reçu quel ques jours plus tard leur ré ponse : un autre
re fus. 

Ce re fus ul time m’a dé ci dé à ne pas re nou ve ler le con trat d’en ga ge ment pas to -
ral qu ’ils avaient si gné avec le dio cèse.

Le Père Éric Ro bi chaud, par contre, a dé ci dé de ne pas re nou ve ler son propre
en ga ge ment avec les Fils de Marie. Il a de man dé plu tôt d’être in car di né dans le 
dio cèse, ce que j’ac cepte avec joie et re con nais sance. Il de meu re ra donc curé
de Glen Ro bert son et de Dal keith. 

Quel ques ré flexions

En échan geant avec les Fils de Marie, en li sant « Le Royaume, » j’en suis venu
à la con clu sion qu ’il y a trois pro blè mes fon da men taux avec les res pon sa bles
de l’Armée de Marie.

D’a bord, on ne semble pas com prendre qu ’en Jé sus-Christ, Dieu a tout dit.
Nous n’a vons plus be soin de nou vel les ré vé la tions. Notre défi, c’est de re ce -
voir cette Pa role de Vie et l’ap pli quer au coeur des si tua tions con crè tes qui
sont les nô tres. Voi là une tâche sans fin, car la Pa role de Dieu est in finie dans
sa ri chesse et sa pro fon deur. 

Ensuite, on ne voit pas que le dé ve lop pe ment doc tri nal lé gi time ne peut pas
con tre dire la doc trine ré vélée. Par exemple, notre foi nous en seigne que Dieu
seul est éter nel, et qu ’en de hors de lui il n’y a rien qui n’ait été créé par lui ; dire
qu ’il y a une « Imma culée » co-éter nelle avec Dieu n’est donc pas un dé ve lop -
pe ment de la doc trine, c’est une con tra dic tion de la doc trine. Un autre
exemple : notre foi nous en seigne que Dieu est Tri ni té ; af fir mer que Dieu est
une quin ter ni té n’est pas ap pro fon dir la foi ca tho lique, c’est la con tre dire. 

Enfin, on ne re con naît pas qu ’il re vient aux évê ques de l’Église de ju ger ce qui
est conforme à la foi et ce qui ne l’est pas. Dieu a confié aux évê ques le mi nis -
tère d’en sei gne ment, et Dieu a don né aux évê ques le cha risme du dis cer ne -
ment dans ce do maine. Re fu ser conti nuel le ment de se plier au ju ge ment des
évê ques, c’est re je ter le ma gis tère, l’au to ri té en sei gnante que Dieu a don née à
son Église. On ne peut pré tendre être fi dèle à l’Évêque de Rome tout en étant
in fi dèle aux évê ques qui sont en com mu nion avec lui.

En con clu sion 

Il est dif fi cile, en ces temps de pé nurie de cler gé, de re fu ser les ser vi ces de
n’im porte quel prêtre, en core plus lors qu ’il s’a git de prê tres jeu nes, dy na mi -
ques, en ga gés et dé voués. Mais on ne peut pas se pré va loir de leurs ser vi ces à 
n’im porte quel prix.

L’u ni té de la foi ca tho lique est es sen tielle. Il me re vient, en tant qu ’é vêque de
ce dio cèse, de la pro té ger et de l’as su rer.

Comme j’au rais vou lu que le Père Éric Ro bi chaud ne soit pas seul dans le sage 
dis cer ne ment qu ’il a fait et la dé ci sion cou ra geuse qu ’il a prise. Je prie que les
Pè res Da niel Gau thier, Gil les De vaux, Luc Beau dette, que tous les Fils de
Marie vien nent à re con naître la voie té né breuse sur la quelle ils sont en ga gés
et re vien nent à la pleine com mu nion avec l’Église ca tho lique. Je leur re dis
mon ami tié et mon en ga ge ment à l’ac cueil et au dia logue s’ils le dé si rent dans
l’a ve nir.

J’in vite tous les adep tes et les amis de l’Armée de Marie à re con naître le che -
min pé ril leux sur le quel ils sont en ga gés. Cer tes, il n’y a rien de mal à se ren -
con trer pour prier en semble, dire le cha pe let, mé di ter les en sei gne ments du
Pape. Mais il y a d’au tres pos si bi li tés dans l’Église de faire cela, sans ap par te -
nir à un mou ve ment qui continue à pro mou voir des en sei gne ments con trai res
à la foi. Dans les mois à ve nir, je vou drai ras sem bler les gens in té res sés pour
voir com ment mieux dé ve lop per une juste spi ri tua li té ma riale pour tous les
mem bres du dio cèse. Je vous in vite à vous en ga ger dans ce beau pro jet avec
moi. 

Enfin, aux pa rois siens et pa rois sien nes des Pè res Gil les et Da niel, et par ti cu -
liè re ment aux jeu nes qui ont connu le Père Gil les comme ani ma teur de pas to -
rale à la Ci ta delle : res tez at ta chés à ce qui dans leur en sei gne ment était vrai,
imi tez tout ce qui dans leur com por te ment était bon. Mais ap pre nez aus si à re -
con naître ce qui se cache de né faste dans leur re fus de s’at ta cher fer me ment à 
la foi ca tho lique ou d’ac cep ter hum ble ment l’au to ri té lé gi time de l’Église. Priez 
pour eux.

Et, s’il vous plaît, ac cueil lez avec joie et cha leur ceux qui vien dront les rem pla -
cer. Ensemble, soyons le Peuple de Dieu, le Corps du Christ, dans l’u ni té de la
foi qui nous a été trans mise dans l’Esprit Saint.

À vous, dans le Dieu qui est Père, Fils et Saint Esprit. 

† Paul-André Du ro cher

(Re pro duc tion in té grale de cette Lettre pas to rale, sauf en sa mise en page.)
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au su jet des Fils de Marie le 25 mai 2005


